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Suivant  l’ordre  formel  de  ses  parents,  Ya’akov  se  retrouve  dans  l’obligation  de  quitter  le               
foyer  familial  pour  se  rendre  chez  son  oncle  Lavan.  C’est  là  qu’il  trouvera  ses  épouses,  qu’il                 
bâtira  sa  famille  et  qu’il  trouvera  un  refuge  pour  se  protéger  de  la  haine  ressentie  par  son                  
frère   Essav.  

Les  années  passées  chez  Lavan  seront  particulièrement  difficiles  et  douloureuses.  Ses            
qualités  morales  sont  bien  différentes  de  celles  qu’il  pouvait  voir  chez  ses  parents  et  chez                
ses  grands-parents.  Son  oncle  est  fourbe,  calculateur  et  exerce  sur  lui  une  lourde  pression               
au   quotidien.  

Après  20  ans  de  bons  et  loyaux  services,  Ya’akov  prend  la  décision  de  quitter  Lavan  afin  de                  
retrouver  ses  parents.  Là  encore,  Lavan  va  tenter  de  le  retenir  auprès  de  lui  pour  bénéficier                 
des  bénédictions  qui  l’accompagnent.  Il  sera  finalement  obligé  de  prendre  la  fuite  avec              
l’ensemble  de  sa  famille.  Lavan  décidera  de  se  jeter  à  sa  poursuite  mais  après  quelques                
tractations,  il  proposera  de  conclure  une  alliance  de  non  agression.  Ya’akov  va  ériger  une               
pierre   au   monument   pour   matérialiser   ce   traité   de   paix.  

Le  verset  nous  enseigne  :  «  Ya’akov  dit  à  ses  frères  :  «  ramassez  des  pierres  !  ».  Ils  prirent                     
des  pierres  et  firent  un  monticule  et  ils  mangèrent  là  sur  le  monticule  ».  (  chapitre  31  ;  verset                    
46   )  

Nos  commentateurs  se  demandent  qui  sont  les  frères  en  question  auxquels  Ya’akov             
s’adresse.  D’après  la  réponse  proposée  par  RaShI,  il  s’agit  en  réalité  de  ses  propres               
enfants.  

Le  Netsiv  accepte  cette  interprétation  mais  il  se  demande  pourquoi  est-ce  que  Ya’akov              
implique   ses   enfants   dans   la   construction   de   ce   monticule   ?  

Il   avait   de   nombreux   serviteurs   qui   auraient   pu   réaliser   cette   tâche   !   

Ce  commentateur  nous  rappelle  que  Ya’akov  est  un  homme  de  paix.  Quoi  qu’il  arrive,  il  ne                 
cherche  aucune  confrontation  directe  même  dans  les  situations  les  plus  périlleuses.  Ni  avec              
son  frère  ennemi,  ni  avec  son  beau-père.  Ce  repas  qu’il  improvise  sur  le  monticule  vient                
démontrer   une   nouvelle   fois   sa   volonté   profonde   de   s’arranger   avec   tout   le   monde.  

Ce  trait  de  caractère  essentiel,  Ya’akov  souhaite  le  transmettre  à  ses  enfants.  Il  les  implique                
directement  dans  la  construction  du  monticule  pour  qu’ils  s’imprègnent  pleinement  de  ce  que              
cela  représente.  Chacun  doit  s’impliquer  dans  la  recherche  de  la  paix  sans  laisser  de               
simples   serviteurs   effectuer   le   travail   à   sa   place.  

C’est  pour  cette  raison  qu’ils  les  appellent  «  mes  frères  »  pour  leur  faire  comprendre  que  sur                  
ce   point   en   particulier,   ils   devaient   se   placer   au   même   niveau   que   leur   père.  


